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Il en est d.'autres,qui, au sortir de nos maisons
d'éggAtiötohtDäaniad'ásl â1t3fié i>blent

vivre que pour lire. Mais, parmi oes derniers qui
sonfI:tonijours-si oisa rn Ùe've t-.

:-ent;;a moLt-dansdadIecture;-on atimioins~-y-paiseii t
escalimnene;--tellemenït-malsainsga'ils enipÔisöh-

nat=toutë=leur-lexistence. oiàdone=nntrès
oandr dan.ger..gidii~ifu conjuirerpar-d~esrnoye ns

~es..plus énergignes. .Mis,qui.plusqueles parents
peuvent apporter up remède, effica&e à ce mal si
terrible, et quî 4fdL uÙ des si funestes ?

OiY, pères et m,ères c'est à,g a, surveiller,
à se-anf¾pgt percjeye,.,4µ ea "e, lec-

tures que peuvent faire vos enfants ;.'-et.at -nom
de l'honneur de vos familles, et de lavenir de

-ceux qui dõiMfirüofit-ne-push quê1ai~e,
soit gue vo. i e s e s 'éernite,
ne permettez pas qu'ilslisent des ouvrages que

grousinel.Onnlaissez 1,pas par v.ous-même, onopar
des personnes prudentes et éclairées, pour être
des livres, cpnformesila doatrin cath»lique et à
la saiie morale. 11 doit en être ainsi des journaux
,et.de tquites [es.pibliegitions p oliques,-, b .

SParents chrétieny, retene: bien c jçi ;e iS.nans
,nt .uu y1tetp pchant pour 9utip qui.peut

eur doner lr scie,nce, du; mailgt, cofwte 1qgete
,cienee tro igga1h.etp;:uy -e,.p.-oqn

i leh e j egag n. g:Mhpuigbonne
e. pouyo se, proc eri;e ces ra

y c ice es ou la meraie nts .
såni Msou la, morale et eès enseigrnements di-


